
Concerts annoncés du 14 au 20 Avril 1912
9 M. Boisard
9 lVl'ile Lebrun-Lagraviel'
9 TrÎo Hefti
9 M. D. Blitz
9 Mlle Lothy
9 M. Brunold
9 Sté Nationalè
9 MIlo Cofler
9 M. A. Cassado
9 M. H. Svenger

3t Mlle Trolihanowa
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tiques. « Mon âme s',exhale, agitée et
anxieüs.e, à la p·ensée d'un au-delà né
buleux où rayonné oépetl,dant une lu
mière de vérité ... » proféra l'Apôtre. Et
j.e crus moi-mêITlJe distinguer un flam
beau rigide émergeant d'un mélange

3 M. Mainardi - Agriculteurs
9 M. Mark Hambourg - ?dualuor Pleyel
9 Mlle Labatut 19 ,Gavecltl

9 M. Meffre ~ Pleyel
\) Mlle Botti - Agriculteurs
!J Quatuo.r Lejeune - ErG/'el
9 M. Brandon 20 Erard
9 Mlle van Barentven ~ Agriculteurs
9 M. Dolmetsch .,- Pleyèl
9 M. Espinoza - Qtmluor Pleyel
9 S. M. I. - Chatelet
9 M. E. Bourgeois
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Cl..AVIEBS DU PIANO COMMATIQUE
és,otérique de bleu, d'émeraude, de rose
tendre ; puis, sou.dain, apparaissant par
à-coups sous une ligne dé grisailles, une
pous·s.ée de pourpre se muant en une
aurore éclatante .. , Tout s'évanouit, le
maître de l'E. F. M.avait repoussé les
claviers et -nous dit en manière d'adieu:
« Il ne faut pas m'en demander plus ao~
tueliement, dans une huitaine je vous
documenterai sur là ,graIhmaire 'musi
cale fu~uriste et VotiS.fei'ai ente;l1'dre une
œuvre de mon Ci'û.'Slirtdllt ne dévoIlez
pas notre retraite· ... »

Pour interview fidèle ;'
G.BENDER

AUDitIONS Ël CONFÉilEMCF.5 DE LÀSEMAINE 2 Avril. ~ ,Salle ~ré~~se 9 h. ! _Salon
. . d'es MUSICIenS ftanç,aIs; OEuvres de

30 mars. - TrocadérO' ·en matmée: Pergola, Fortier, Gennaro, Mouqllét,
Mireille par la troupe ~le l'Opéra-Co- Gigout, Dùkas, Collin •.
mique. Places 1 fI'. 50 à 0 fI'. 50. . fi Avril. - Op.éta-Comiqllè en so,ltée·:

1er Avril. ~ Au Carlton Hôtel: Matinée Concert classique.
de l'Union musicale et littérair,~. OEu- 13 AHi!. - Salle Pleyel à 9 h. : Séance
vres de M. Léon Mor,eoau. Dans'es, etc. de Mlle Compànyo.ç.'-~-------~~'-'-------~~~---=---~--~----------~--~-

au troisième, et le deuxième au troisiè
me ; tous les accords commatlque's sont
ainsi réalisablêS. » lhèonsdemnlent j'a
vançais les mains sur l'un des claviers,
mais le maître s'interposa : « Il ne faut
pas que yous 'emportiez de notre piano
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line impression tronquée. Deux o.ctaves
seules peuvent être jouées actuellement,»
Sortant alors d'une cachette mystérieuse
une paiîle de. gantelets faits d'une ma
tière iII1pondérabl'e, il l·es revêtit et,
s'instalLant sur 'Ûne haute cathèdre, il
laissa ses mains parcouri.r, lenves et
S'ouples, la Sêrie des touche.s et des cla-

."iets sUr la l'ongueur de deux o.ctaves
médianes. D'abord, il sembla que tout
son « moi », souS l'action d'un fluide ex
traterrestre, cOmmuniait magnétique
ment ilVe.C Mli instrument. Doùcement,

: surgirent du silenCe des sans de plus en
plus distinds mais inanàlysables. Ils

.S'amalgamèrent en des a·ccÜ'rds, comma-

14 Gaveau
15 Gaveau
- Pleyel
le- Agriculteurs
~ Trévise
17 Pleyel
~ Agriculteurs
~ Erard
- Quatuor Gaveau
- Malàkoff
18.Gtweazz
--'" Ei'ard

Le Piano Commatique
Le chef de l'Ecole Musicale Futurisle

.(E. F. M.) nOus a envoyé ce' bzllet-'·
« Le piano commatique ira bientôt,

par le monde entier, porter la vérité
musiGalej si vous voulez le voir avant
son départ ne tardez pas; de 10 h à
minuit, rue ... no ... },

Après' un bref échange de politesses,
le maître de l'E. F. M. commença: « Le
piano oommalique n'est pas un instru
ment passéiste mo(\ifié s,el.on les besoins
de l'esthétique futuriste, mais un moyen
d'expre-ssion rigoureusement original et
qui, tout en -permettant d'appliquer ·Ies
théorie,s· de notl'ie école, soluhonnera lie
problème cie J'identificatio;l1 ,de l'inter
prète et de son outil, de la P·ensée et de
la Matière .. En effet, dansi les pianos pas
séistes" les cordes, pOUl' entrer en vi
bration, devaient être fl'appées ou pin
cée.s, ce qui nuisait à la justesse iet à la
pureté des sons ; dan's les pianos com
matiques, l'exécutant est en coinmunion
magnétique avec s.on instrument, et c'est
par fluides simili-électriques qu'il trans
met sa volonté. » Ce disant, le ·chef de
l'E. F. M. nous, avait conduit dans une

vaste salle, où s'élèv·e le premier étalondu piano' commatique. Une description
détail1ée nécessiterait un volume, "telle
ment. cet instrument paraît étrange et
compl,exe. Nous tenterons, d'ailleurs,
d',en donner une photographie dans. un
pi'ochain numéro. Soulevant des cou
v'ereles, le maître ès >commas nous lais
sa voir trois daviers aux minuscules
touches glauques, vitreuses', zinzolines.
« Voyez, dit-il, les 3 claviers ,sont su
perposés à 6 c'entimètres 1/2 de distance
et chacun débordant de 2 centimètres 1/4
sur celui inférieur de façon à ce que
les 5 doigts puissient atteindre, facile
ment et à la fois, dix touches pla,cée·s, à
des étages différents, ce que nécessi
t,e fi'équemment l'exécution de nos
œuvres. La série des intervalles nou
veaux de do à ré trouve ses divers sta-

. des pratiquement disposés (on s'en ren
dra compte par l'examen du schéma ci
contre. Pour l'explication des numéros
inscrits sur les touches Se reporter au
tableau de la 'gamme commatique dans
le nO 20, 17 février 1912. En consuHant
la calonne « nombl'e des notes » on aura
le nom de chaque tou<che). Les elaviers
sont indépendants. Outre les pédales
normal·es nous avons des dispositifs
d'accrochage .permettant d'accoupler le
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